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L ’impact de Г Organisation 
de cooperation de Shanghai

Des bilateralismes a la multilateralisation des 
relations diplomatiques parmi ses pays-membres 

et ses pays-observateurs

Mara Gubaidullina, Aigerim Yelibayeva, 
Kazakhstan

Faculte des relations international s, 
Universite nationale kazakhe al-Farabi

(traduitde Vanglais par P. Chabal)

L’Organisation de cooperation de Shanghai cherche a devenir la plus 
grande organisation regionale internationale du monde moderne. Elle 
couvre un vaste espace de PEurasie avec un territoire considerable et 
un groupe important d’Etats. La superficie totale des pays membres de 
l’OCS est de 30 millions de km2, soit 60 %  de PEurasie. Son potentiel 
demographique global forme un quart de la population mondiale, soit 
1 milliard 455 millions d’habitants. Son potentiel economique comprend 
fe deuxieme PIB du monde et les taux de croissance de Peconomie 
chinoise, le fort potentiel de Peconomie russe et des pays d’Asie centrale1.

En depit du fait que l’OCS soit une formation relativement jeune, 
preee en 2001, elle est engagee dans un processus de croissance et son 
Jmpact sur les processus continentaux et mondiaux est sans aucun doute 
rdel. En tant qu’organisation regionale, elle est geographiquement situee 
dans une relation speciale avec des « cercles concentriques ». D’une part, 

partie chinoise est incluse dans Pintegration est-asiatique de l’ASEAN. 
fr’autre part, les pays de l’OCS sont a proximite de Pintegration des 
Pays de l’Union europeenne (UE). Le role geopolitique de cette grande

“The SCO : formation and development prospects. Materials of the International 
Conference” / publie par M. Ashimbaev and G. Chufrin, Almaty, IWEP, 2005, P. 65-77.



aire rcgionale fait qu’il est frequent que l’on parle, dans les analys 
« d’Eurasie centrale ». es>

Quatre pays de laregion-le Kazakhstan, le Kirghizstan, le Tadjikist 
l’Ouzbekistan -  sont membres de TOCS (a l’exception du Turkmenista^’ 
Ils interagissent etroitement avec de grandes puissances, Russie et Сһщц 
qui jouent le role de premier plan dans l’OCS et, en geopolitique, som 
opposees a l’Occident. En outre, les Etats d’Asie centrale sont contig(js 
a des « voisins » de l’Europe unitaire -  l’Ukraine, la Moldavie, ie 
Belarus et les republiques de Transcaucasie. En consequence, les pays 
d’Asie centrale sont les « voisins des voisins » de l’UE. La « politiqUe 
europeenne de voisinage » recueille les perspectives les plus larges en 
raison de la presence de l’Asie centrale2.

Le Kazakhstan est situe au centre du continent eurasien. En termes 
de securite globale, le pays se trouve dans une region ой les interets 
des Etats etrangers sont presents et face a face. Plusieurs facteurs 
l’expliquent, parmi lesquels son territoire, sa capacite de transport et de 
communications dans un pays riche en mineraux et autres ressources 
naturelles, notamment en hydrocarbures. Le Kazakhstan detient la 6e ou 
T  place dans le monde pour le petrole et le gaz, la 2e pour l’uranium. Au 
cours des dix prochaines annees, il a l’intention de produire 4,5 millions 
de barils de petrole par an, dont 3 millions seront disponibles pour le 
marche mondial. Ces facteurs sont directement lies au developpement 
des relations avec les principaux acteurs de l’OCS pris ensemble3.

La configuration de l’Eurasie au plan regional est complexe, mobile 
et changeante. De nouveaux acteurs sont intensement impliques 
dans ce processus -  des Etats differents, parfois opposes, ainsi que 
des structures et organisations internationales ayant des dispositions 
ideologiques diverses et des possibility militaro-politiques differentes. 
Une reconfiguration complexe des relations internationales modernes est 
en marche, oil le vecteur principal consiste en la formation d’un mon e 
multipolaire.

En outre, au XXIе siecle, la stabilite de la region de l’Asie central  ̂
tombe sous l’influence directe des menaces conventionnelles et 110̂  
conventionnelles envers la securite (le terrorisme, l’extremis 
religieux, le separatisme national, le trafic de drogue, d’armes, la tr® 
des etres humains, etc.), la creation d’un contexte extremement h o s^  
pour les anciens differends territoriaux et les conflits interetatiques-

2 Pierre Morel, “The EU Special Representative : EU - Central Asia partner, re
help her”, www.ddw-world.de/dw/article/0,6174237,00.html], 01.11.2010. atj0nal

3 Voir “The SCO and security problems in Central Asia : Materials of the Intern<?tudies 
Conference”, 5 octobre 2005, Almaty, Kazakhstan Institute for Strategic 
under the President of Kazakhstan, 2005, 153 p.

http://www.ddw-world.de/dw/article/0,6174237,00.html


effets destructeurs viennent aussi de la degradation de l’environnement,
changement climatique, de cataclysmes naturels frequents et de 

catastrophes « techno-genes ». Ce sont autant de defis pour les democraties 
justables, les gouvernements, les regimes politiques, les societes et les 
relations sociales de l’Asie centrale, formes sur une base legale.

Dans ces conditions, existe au premier plan de Pagenda global et 
regional une recherche commune de solutions collectives a ces problemes. 
La concentration des facteurs de destabilisation constitue une menace 
directe pour la region d’Asie centrale et, a travers la region, pour toute 
1’Eurasie.

Les pays d’Asie centrale, situes au milieu de l’Eurasie, ont rejoint 
ou sont devenus des partenaires de structures internationales comme 
1’OTAN, l’OTSC, l’ONU, l’OSCE et certainement l’OCS.

La formation de cette derniere organisation est une reaction naturelle 
de la part des Etats initiateurs devant Paugmentation des menaces du 
terrorisme, du separatisme et d’extremisme, Нёе au desequilibre general 
du systeme des relations internationales apres la guerre froide. Pour 
briser les tendances negatives et assurer la securite privee et regionale, 
ces pays ont decide de se tourner vers des instruments de cooperation 
multilaterale. La mondialisation, avec son interdependance croissante 
impliquant un entrelacement des interets des Etats et des acteurs non 
Etatiques, reste un facteur qui stimule la dynamique des processus 
d’integration et la politique du multilateralisme.

L’OCS, selon les principaux textes qui Pont instituee par etapes, n’est 
pas une alliance militaro-politique et n’a aucune intention de le devenir. 
Les interactions entre les ministeres de la defense developpent des fins 
antiterroristes. Une des caracteristiques de l’Organisation est qu’elle 
nest dirigee contre aucune alliance militaire comme l’OTAN ou des 
structures regulieres de securitd comme l’ARF ou l’ASEAN. L’OCS 
°ccupe une position intermediate4. Son activite dans le domaine de la 
securitd internationale est un exemple atypique d’une association au 
fonctionnement de « non-bloc ».

Un tel paradigme est d’une grande signification conceptuelle. 
^ujourd’hui, la mondialisation determine objectivement la reduction du 
r°b des forces armees dans le monde de la politique, amenant sur le

V. P. Zimonin, “The Shanghai Cooperation Organisation and the Eurasian dimension of 
security”, in “The Shanghai Cooptration Organisation: a new frontier of development”, 
Actes de la table-ronde du Moscow : Institute for the Far-East, RAS, 2008. S. Alyson 
et L K. Bailes e t at., « The Shanghai Cooperation Organisation », SIP R IP olicy  P aper  
'0- 17  (SIPRI: Stockholm International Peace Research Institute, 4 mai 2007), www. 

sipri.Org/contents/publications/Policypaperl7.html#download ; http://books.sipri.org/ 
bles/PP/SIPRIPP 17.pdf.

http://books.sipri.org/


faut du temps et, surtout, une volonte politique commune de la part des 
dirigeants politiques.

La composante russe de l’OCS aurait besoin d’etre renforcee par ]a 
promotion de projets militaro-techniques, concernant l’energie ainsi qUe 
des contenus educatifs. Le Kazakhstan devrait promouvoir des projets 
economiques et energetiques.

Toutefois, l’OCS s’impose comme un facteur important dans la 
nouvelle architecture de securite mondiale et regionale et comme une 
force economique. Son role se manifeste particulierement dans le 
contexte de la transformation en cours du systeme international, qui 
peut elargir la portee des menaces actuelles et la complication de leur 
caractere. L’interet pour le potentiel et les perspectives de l’OCS comme 
systeme multilateral pour agir dans la communaute internationale ne 
peut done que continuer de croitre.

Les perspectives energetiques de 
reorganisation de cooperation de Shanghai 

Vers un « club de l’energie » ?

Mara Gubaidullina, Aigerim Yelibayeva, 
Kazakhstan

Faculte des relations international,
Universite nationale kazakhe al- Farabi

(traduit de Vanglais par P. Chahal)

Une des perspectives de l’Organisation de cooperation de Shanghai a 
ete la creation d’un « club » devant harmoniser les strategies energetiques 
de ses pays membres. La base d’une cooperation regionale efficace dans 
le domaine de l’energie a ete posee dans la charte de l’Organisation en 
2002. De toute evidence, le systeme actuel de pipelines, qui regroupe la 
Chine, la Russie et les pays d’Asie centrale, ainsi que la disponibilite, 
les importateurs et les exportateurs d’hydrocarbures, permet un tel 
partenariat pour l’energie1. L’absence d’obstacles historiques ou autres 
pouvant entraver la cooperation entre les pays, en particulier entre la Chine 
ft les pays d’Asie centrale, suggere un modele unique de cooperation 
mteretatique2. La Russie, le Kazakhstan et l’Ouzbekistan appartiennent 
aux exportateurs de l’OCS en ressources en hydrocarbures.

Les Chefs d’Etat ont plusieurs fois evoque l’idee de la mise en place 
un systeme de marche de l’energie dans la region. Suite a l’idee de 
adimir Poutine en 2006 de la creation d’un « club » energetique de 

. CS, N. Nazarbaiev, lors de la 62e session de l’Assemblee generate des 
tons unies en 2007, a propose l’adoption d’un pacte eurasien sur la

ортия Ш анхайской О рганизации С от рудничест ва от 2002, 06.07И http:// 
у  w .sectsco.org/rU 123/show.asp?id=86.
^ а1Уаш °үа , a P re lsky  v is it prem ier-m in istra  K azakhstana K. M asim ova s KN R  : 
(4 2 ) « С у  p reced en t so tru dn ich estva // A nalytic. Inform ation-analytical jo u rn a l . 2

432 433



stabilite de l’approvisionnement energetiqueet le developpement d’une 
s r S e  mondiale des Nations unies pour l’energie et lecologie. Deux 
ans pfus tard, l’ancien president russe Dmitri Medvedev a propose une 
nouvelle app roche conceptuelle et un cadre jundique du partenariat 
^ n a t io n a l  pour l’energie et l’elaboration d’une convention sur la 
securite energetique internationale. L’expert russe, S Luzyamn, a mis 
l’accent sur les quatre dimensions du concept d un club de 1 energie, у 
compris sur le plan mondial, regional et eurasien, en Asie centrale sur 
mTtllan sous-regional et au niveau des pays3. Le prmcipe de « club » 
implique une assez large cooperation, englobant a la fois les membres de 
rocs et les pays observateurs. « L’attraction » des Etats non-membres 
u sS tib le  de renforcer la capacite de l’OCS, comme l’Inde, 1’Iran, le 

Turkmenistan et l’Azerbaidjan, semble en effet une approche importante
a l’avenir. ., . .

Les aspects principaux caractensant les capacites dun tel espace 
dnerSiquo sont d’abord l’ahsence de pays tiers sur les votes de transport 
d’enereie ensuite la combinaison geoeconomique complete de groupes 
d energ , H’imnortateurs Cette combinaison peut constituer la

S S i S T —  * rocs aux niveaux * gional
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